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Nahum Goldmann: le dernier prophète 

Marcel Liebman 
 

 Le monde juif vient de perdre une de ses personnalités les plus remarquables. 

Nahum Goldmann s'est éteint à l'âge de 87 ans. Jusqu'à son dernier souffle, il aura mis 

son intelligence et son courage au service de la « cause juive ». C'est elle qu'il aura voulu 

promouvoir tout au long de sa vie. Sur le plan culturel, en contribuant de manière décisive 

à l'élaboration de l'Encyclopedia Judaïca ; dans le cadre de l'entreprise sioniste, en jouant 

un rôle important dans la fondation de l'Etat d'Israël ; plus tard encore, son apport fut 

décisif dans la négociation qui mena à l'accord de réparation avec l'Allemagne fédérale. 

Encore et surtout peut-être, toutes ses dernières années furent consacrées à l'exploration 

des voies susceptibles de favoriser l'établissement d'une paix durable au Moyen-Orient. 

 Ancien président de l'Organisation sioniste mondiale, fondateur et président du 

Congrès juif mondial, Nahum Goldmann devint un critique acerbe de la politique 

israélienne qu'il jugeait contraire aux intérêts du peuple israélien. Pendant la guerre du 

Liban, il prit l'initiative, de concert avec Pierre Mendès-France et Philip Klutznik, vice-

président du Congrès juif mondial, de préconiser la reconnaissance mutuelle de l'Etat 

d'Israël et d'un Etat indépendant palestinien et estima qu'il fallait y parvenir par une 

négociation entre le gouvernement de Jérusalem et l'OLP. 

 « Le dernier prophète » titrait un journal français au lendemain de sa mort. Celle-ci 

laisse un vide immense dans le monde juif. 

 


